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les fondre au feu ; ils s’écoulent l’un et l’autre et il en 
résulte un tout homogène. Vous aurez une image de ce 
qui se passe lorsque le chrétien, reçoit la chair et le sang 
du Seigneur ; le Christ est en lui et il est dans le Christ. ” 
Quelle intimité plus merveilleuse a jamais rêvée le cœur 
le plus sensible à l’amitié ? Sachons nous en rendre moins 
indignes, et nous livrer entièrement à cet envahissement 
de la vie divine ; parlons à Celui qui nous parle ; 11’hé- 
sitons pas à nous abandonner à Celui qui nous témoigne 
tant d’abandon et 11’opposons pas notre froid égoïsme à 
l’ardeur de son amour.

O Jésus, initiez-nous davantage aux secrets de votre 
amitié et faites que nous y trouvions notre force et notre 
consolation. Si vous nous accordez des amis sur cette 
terre, nous les chérirons pour vous, comme des images de 
votre bouté. Si nous sommes privés de ces secours hu­
mains, si nous nous sentons isolés dans cette vallée de 
larmes, nous reviendrons avec plus de confiance vers vous, 
ô Ami divin, toujours présent et toujours fidèle !

**m**mmmmmmm*
La Première Êommunion de George Sa rjd

On lira avec intérêt les lignes émues que cette femme tristement 
célèbre consacre dans ses Mémoirer à l’acte de sa première com­
munion. On y verra les traces ineffaçables que peut laisser le pas­
sage de Dieu dans une âme déchue, et l’on ne s’étonnera plus de 
la puissance d’un tel souvenir à ramener à la foi les cœurs les p us 
endurcis et les plus pervers.

S
jif E printemps me ramena à Villers-Héron : je de- 
v vais y faire ma première communion. Aussi 
mon temps s’y écoula-t-il plus gravement que de 

. coutume : j’allais souvent à l’église, j’apprenais 
- mon catéchisme, l’histoire sainte, les Evangiles ; 
ma mère me faisait visiter les pauvres chaumières où il y 
avait des secours à porter et des peines à soulager ; mon 

père me confiait ses aumônes et j'étais bien heureuse d’être 
aimée, bénie en son nom. Le jour de la Fête-Dieu fut fixé 
pour ma première communion, pour ce grand acte qui de­
vait changer l’enfant en jeune fille, et allait m’initier aux


